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Résumé 
 

Le présent article évalue l'efficacité technique et ses déterminants socio-économiques dans 
l'exploitation artisanale du diamant à Tshikapa. L'analyse DEA révèle une inefficacité technique 
alarmante : les exploitants n'utilisent que 26,5% de leur potentiel productif, avec une homogénéité des 
performances suggérant des contraintes structurelles communes. Contre toute attente, aucun 
déterminant traditionnel n'explique significativement cette inefficacité. La taille des exploitations, 
l'expérience professionnelle, la formation et l'accès au financement montrent des impacts non 
significatifs, remettant en cause l'efficacité des interventions conventionnelles. 
Seule l'appartenance associative émerge comme facteur prometteur, bien que d'impact modeste. 
Cette recherche plaide pour un changement de paradigme : privilégier les approches collectives et 
systémiques plutôt que l'optimisation de facteurs de production isolés. Les politiques sectorielles 
doivent évoluer vers le renforcement des dynamiques organisationnelles adaptées aux réalités 
contextuelles du secteur artisanal diamantifère congolais. 
 

Mots-clés : Déterminants, pauvreté monétaire, exploitants, artisanaux 
 

Abstract 
 

This study examines technical efficiency and its socio-economic determinants in artisanal diamond 
mining in Tshikapa, Democratic Republic of Congo. Using Data Envelopment Analysis (DEA) on a 
sample of 102 artisanal miners, the research reveals a widespread technical inefficiency, with miners 
achieving only 26.5% of their productive potential on average. The low variability in efficiency scores 
among miners suggests common structural constraints across the sector. 
Contrary to conventional wisdom, the analysis finds no significant correlation between technical 
efficiency and traditional production factors. Neither mine size, labor intensity, professional experience, 
nor conventional institutional factors (vocational training, access to financing) show statistically 
significant impacts on efficiency levels. The study concludes that current standardized interventions 
based on conventional productivity factors are inadequate. Instead, it advocates for a paradigm shift 
toward systemic approaches that strengthen organizational capacities and collective action 
mechanisms, better suited to the specific contextual realities of Congo's artisanal diamond mining 
sector. 
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Introduction  
 

L'exploitation artisanale du diamant constitue un pilier économique essentiel pour la province 
du Kasaï en République Démocratique du Congo, et plus particulièrement pour la ville de 
Tshikapa. Cette activité, pratiquée par une multitude d'exploitants indépendants, représente 
une source cruciale de revenus pour des milliers de ménages. Pourtant, un paradoxe 
frappant persiste : alors que les diamants sont synonymes de richesse à l'échelle mondiale, 
les communautés qui les extraient manuellement vivent dans une pauvreté monétaire 
extrême et une précarité socio-économique profonde (Mangambu Mokoso, 2023 ; Ntumba 
Ngandu). 
 

Les exploitants artisanaux, souvent appelés « creuseurs », opèrent dans un contexte 
informel, sans protection sociale, avec un accès limité à des outils appropriés et sous la 
dépendance de négociants qui captent la majeure partie de la valeur ajoutée. Leurs revenus 
sont instables, leurs conditions de travail dangereuses, et leur efficacité technique reste 
faible, les maintenant dans un cycle de pauvreté difficile à briser (Callau, 2004). Comme le 
souligne Mangambu Mokoso (2023), la richesse du sous-sol congolais contraste 
dramatiquement avec la pauvreté de sa population, un phénomène souvent analysé à 
travers le prisme de la « malédiction des ressources » (Carabinier, 2013). 
 

La présente étude se propose donc d'analyser les déterminants de cette pauvreté monétaire 
persistante en se focalisant sur un aspect central mais souvent négligé : l'efficacité technique 
des exploitants. En utilisant le modèle DEA (Data Envelopment Analysis), cette recherche 
vise à mesurer l'efficacité avec laquelle les creuseurs de Tshikapa utilisent leurs ressources 
disponibles (main-d'œuvre, capital, surface) et à identifier les facteurs socio-économiques 
qui entravent leur performance technique, perpétuant ainsi leur état de pauvreté. 
 

La ville de Tshikapa, épicentre de l'exploitation artisanale du diamant du Kasaï, concentre 
une grande majorité d'exploitants dont la survie économique dépend entièrement de cette 
activité. Malgré l'abondance de la ressource et la valeur marchande élevée du diamant, ces 
acteurs vivent dans une pauvreté monétaire chronique, caractérisée par de faibles revenus, 
une instabilité financière et un accès limité aux services de base. 
 

Ce constat soulève une question fondamentale : Comment expliquer que les exploitants de 
ressources à haute valeur marchande comme les diamants restent enfermés dans une 
pauvreté monétaire persistante ? 
 

Plus précisément, le problème peut se décliner ainsi : 

 Pourquoi les revenus générés par l'exploitation artisanale du diamant ne permettent-
ils pas aux creuseurs d'améliorer significativement leurs conditions de vie et d'investir 
dans des moyens de production plus efficaces ? 

 Quels sont les facteurs techniques, économiques, institutionnels et sociaux qui, en 
affectant l'efficacité technique des exploitants, expliquent la persistance de ce 
paradoxe de la pauvreté dans la richesse à Tshikapa ? 

 

Pour répondre à cette problématique, les hypothèses de travail suivantes sont posées : 
1. Hypothèse principale : La faible efficacité technique des exploitants artisanaux est 

une cause significative de leur pauvreté monétaire à Tshikapa. 
2. Hypothèses secondaires : 
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 H1 : La faible productivité, l’utilisation de techniques rudimentaires et la forte 
irrégularité des revenus liés à l’exploitation artisanale 

 H2 : La dépendance économique envers des négociants ou "bailleurs" 
(sponsors), qui imposent des prix bas et captent la majeure partie de la valeur 
ajoutée, est corrélée négativement avec l'efficacité technique et les revenus 
nets. 

 H3 : Les coûts de survie très élevés, l’absence de l’épargne, de la protection 
sociale et la sécurité du travail ; 

 H4 : Le faible niveau de formation et d'éducation des exploitants limite leur 
capacité à optimiser les méthodes d'extraction et de gestion, réduisant ainsi 
leur efficacité. 

 H5 : L'absence d'encadrement institutionnel (État, coopératives) et la 
prégnance de l'informalité exacerbent l'inefficacité technique et verrouillent les 
exploitants dans un cercle vicieux de pauvreté (Callau, 2004 ; Alain Mujinga, 
2024). 

 H6 : Le niveau de la pauvreté dans la zone entraine un cycle d’autoentretenu, 
auquel, les exploitants artisanaux du diamant exploitent pour survivre et non 
pour investir. 

 

L’objectif général assigné à la réflexion consiste à analyser l’efficacité technique des 
exploitants artisanaux de diamants à Tshikapa et son rôle dans l’explication de leur 
pauvreté monétaire. 

 

Quelques aspects théoriques 
 

La littérature sur l'exploitation artisanale minière en RDC met en lumière plusieurs axes 
explicatifs de la pauvreté des exploitants. Nous allons effectivement parcourir les études 
faites sur l’exploitation du diamant et bien entendu de la pauvreté qui gravite les creuseurs 
artisanaux.  
 

Callau (2004), postule que les faibles revenus empêchent l'épargne et l'investissement dans 
des outils modernes, ce qui maintient une faible productivité et donc de faibles revenus, 
perpétuant ainsi le cycle. Ce cadre théorique s'applique parfaitement au contexte de 
Tshikapa où le manque de capital initial bloque toute possibilité d'amélioration. 
 

Pour sa part, Mangambu Mokoso (2023) insiste sur la mauvaise gouvernance du secteur 
minier, la corruption et le non-respect des cadres législatifs, qui privent les exploitants des 
retombées de leur travail. Cette analyse est corroborée par Alain Mujinga (2024) qui, dans 
une perspective institutionnaliste, argue que la faiblesse des institutions et l'absence de 
politiques d'encadrement efficaces permettent la captation de la rente minière par des 
intermédiaires et une élite, au détriment des creuseurs. 
 

Par contre, Carabinier (2013) offre une perspective macroéconomique, expliquant comment 
l'abondance de ressources naturelles peut, dans un contexte de faiblesse institutionnelle, 
alimenter des conflits, la corruption et des inégalités, sans bénéfices pour les populations 
locales. Cette théorie cadre avec le constat que Tshikapa, bien que riche en diamants, voit 
ses ressources exportées brutes sans transformation locale ni redistribution équitable. 
 

Dans le même ordre d’idée, pour Luabeya Kapiamba (2024), évoquant la théorie de la 
malédiction des ressources naturelles, La malédiction des ressources n’est pas une fatalité, 
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mais le résultat d’institutions faibles, d’une gestion prédatrice et de l’absence de valorisation 
du capital humain local. À Tshikapa, l’abondance de diamants contraste avec la pauvreté 
des exploitants, reflétant un échec de la gouvernance minière. 
 

Enfin, l'angle technique et productif est souvent moins exploré. Cette étude y contribue en 

introduisant le concept d'efficacité technique, L'analyse DEA (Data Envelopment Analysis), 
comme variable médiatrice entre les déterminants socio-économiques (capital, travail, 
formation) et le résultat final qu'est le revenu monétaire. Cette approche quantitative permet 
d'objectiver l'impact de l'accès aux outils et de la formation sur la performance économique 
des exploitants. 
 

Cadre conceptuel 
 

Flux explicatif :  
Les déterminants socio-économiques influencent l'efficacité technique, qui affecte à son tour 
la production et le revenu, avec un impact final sur la pauvreté monétaire. Le contexte 
institutionnel et les rendements d'échelle modèrent ces relations. 
 

Dans l'ensemble, ce cadre conceptuel représente un fondement solide pour l'analyse 
empirique entreprise. Sa structure logique et sa capacité à intégrer divers niveaux d'analyse 
en font un outil précieux pour comprendre les déterminants de l'efficacité technique dans 
l'exploitation artisanale du diamant. 
Les améliorations suggérées visent principalement à renforcer sa puissance explicative sans 
remettre en cause sa validité globale. 
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Méthodologie 
 

Les données ont été collectées à Tshikapa dans la province du Kasaï par un questionnaire 
élaboré pour avoir les impressions des creuseurs (exploitants) du diamant dans ce coin. 
Nous avons interrogé 102 personnes qui nous ont effectivement parlé de la manière dont 
leur secteur est organisé, les difficultés qu’ils ont au quotidien et la source de la performance 
dans le travail de l’exploitation du diamant.  
 

L'analyse d’enveloppement des données (DEA), nous a été utile comme une méthode non 
paramétrique de programmation mathématique, qui, largement utilisée pour mesurer un 
ensemble homogène d'unités de production telles que les plantations, hôpitaux, les 
entreprises et les banques. La méthode DEA a été mise au point à partir des travaux de 
Farrell (1957), estimant la frontière par un polyèdre convexe enveloppant l’ensemble des 
observations, dont les plus efficientes se trouvent directement sur la frontière. Cette méthode 
ne tient pas compte des erreurs de mesure ou des effets aléatoires. 
 

A cause de l’incertitude de la forme fonctionnelle de la technique de production sous 
examen, nous sommes obligés de prendre cette approche (DEA) qui possède un certain 
nombre d’avantages selon Kalaitzandonakes et al., (1992) ; cité par A. Mujinga (2024) 

−Y+∑ λY≥0 
θX −∑ λY≥0 
λ ≥0 

Avec : θ : le score d’efficience technique ; 
Yj : les quantités observées d’outputs de la firme dont on mesure l’efficience ; 
Xj : les quantités observées des inputs de la firme dont on mesure l’efficience ; 
Yj : les quantités observées d’outputs pour l’exploitant j ; 
Xj : les quantités observées d’inputs pour l’exploitant j ; 
λj : les coefficients de pondérations. 

 

Tableau de Présentation des Variables 
 

Variable Nature Caractéristiques 
Main d'ouvre Quantitative discrète Nombre de travailleurs 
Taille exploitation Quantitative continue Superficie en m² 

Qté produite Quantitative discrète Quantité produite 

Revenu mensuel Quantitative continue 
Revenu mensuel en francs 
congolais 

Âge Quantitative discrète Âge en années 

Sexe Qualitative dichotomique 0 = Femme, 1 = Homme 

Niveau d'instruction Qualitative ordinale 
1 = Primaire, 2 = Secondaire, 
3 = Diplômé d'État 

Expérience Quantitative discrète Années d'expérience 

Association Qualitative dichotomique 0 = Non, 1 = Oui 

Autorisation Qualitative dichotomique 0 = Non, 1 = Oui 

Outils Qualitative nominale 
1 = Sac, 2 = Bèche, 3 = Barre 
de fer 

Valeur outils Quantitative continue Valeur en francs congolais 

Sécurité Qualitative dichotomique 0 = Non, 1 = Oui 

Formation Qualitative dichotomique 0 = Non, 1 = Oui 

Accès financement Qualitative dichotomique 0 = Non, 1 = Oui 

https://doi.org/10.62362/WNZU9211


Evaluation de l’efficacité technique de l’exploitation artisanale du diamant à Tshikapa et ses 
déterminants socio-économiques 

https://doi.org/10.62362/WNZU9211        Revue CRIDUPN, Vol 105, numéro 3, p. 215-225            220 
 

 
 
 

 
 
Source : auteur obtenu sur stata 16 

En dehors des autres variables, nous présentons l’analyse descriptive de 
l’output production (quantité produite) dans le but d’observer ses caractéristiques, et voir de 
quelle manière elle est distribuée. Effet planché : 10% des producteurs à la production 
minimale (5 unités). Effet plafond : 25% des producteurs à la production maximale (9 unités). 
Compression distributionnelle : 50% des observations entre 6 et 9 unités. Moyenne 
arithmétique : 7,55 unités Estimateur non-robuste biaisé par l'asymétrie. Médiane : 8 unités 
Estimateur robuste de tendance centrale et Écart moyen-médiane : -0,45 unité → Indice 
d'asymétrie négative. 

Estimation du modèle DEA 
 
Voici les différents scores d’efficacité qui seront analysés pour enfin définir  

 

Ce tableau, produit par stata 16 est l’échantillon de 102 unités décisionnelles dans lesquelles 
nous avons pris juste les unités qui sont considérées comme les uniput (les unités 
décisionnelles) pour cette recherche. En voici les différents scores d’efficacité qui seront 
analysés pour enfin définir le niveau d’efficacité technique des exploitants du diamant dans 
la province du Kasaï.  

 CRS_TE : efficacité technique de rendements constats 
 VRS_TE : Efficacité technique rendements variables 
 SCALE : Efficacité d'échelle 
 RTS : Type de rendements d'échelle 

 

L'étude porte sur 102 exploitants artisanaux de diamant à Tshikapa. L'échantillon présente 
les caractéristiques suivantes : Âge moyen : 30 ans (médiane : 28 ans), indiquant une 
population jeune ; Expérience moyenne : 6,8 ans dans le secteur ; Taille d'exploitation 
moyenne : 4,4 unités de surface et Main d'œuvre moyenne : 13 travailleurs par exploitation. 
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Les résultats révèlent une inefficacité technique généralisée avec un score moyen de 26,5%, 
indiquant que les exploitants n'utilisent que le quart de leur potentiel productif. La distribution 
montre une faible dispersion (écart-type de 2,6%), suggérant des contraintes structurelles 
communes à l'ensemble du secteur. 
 

L'analyse des déterminants traditionnels montre des résultats contre-intuitifs. Aucune 
variable de production (taille d'exploitation, intensité de main d'œuvre, expérience 
professionnelle) n'explique significativement les variations d'efficacité. Les facteurs 
institutionnels, conventionnels et formation professionnelle (p=0,570) et accès au 
financement (p=0,601), montrent également des impacts non significatifs, remettant en 
cause l'efficacité des interventions standards. 
 

L'appartenance à une association professionnelle émerge comme le déterminant le plus 
prometteur, avec un effet positif modeste (+0,60 point d'efficacité), bien que statistiquement 
limité (p=0,283). Cette tendance suggère l'importance des dynamiques collectives dans 
l'amélioration des performances. 
 

L'analyse DEA détaillée confirme que tous les exploitants opèrent à l'échelle 
optimale (SCALE=1,000), mais avec des scores d'efficacité technique variables (73,2% à 
89,8%). Aucun pattern (regroupement social) clair n'émerge entre les caractéristiques 
sociodémographiques et l'efficacité, indiquant la complexité des déterminants de 
performance. 
 

Ces résultats appellent à un changement de paradigme dans les politiques de 
développement du secteur artisanal minier, privilégiant les approches collectives et 
systémiques plutôt que les interventions ciblant des facteurs de production individuels. 
 

En voici un tableau de synthèse complète qui montre les variables prises en compte et leur 
influence sur les variables outputs qui est la quantité produite : 
 

Tableau de synthèse de Synthèse de résultats 
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Déterminant Impact Significativité Effet 

Association +0.60% p = 0.283  Meilleure tendance 

Expérience +2.6 ans p = 0.092 Tendance modérée 

Formation +0.30% p = 0.570  Aucun effet 

Financement -0.29% p = 0.601  Aucun effet 

Taille exploitation Aucun p = 0.467  Aucun effet 

Intensité main d'œuvre Aucun p = 0.913  Aucun effet 

Source : nous même à partir des données du tableau d’’estimation 
 

Discussion des résultats 
 

Les résultats de cette étude, qui révèlent une efficacité technique moyenne de 26,5% parmi 
les exploitants artisanaux de diamant à Tshikapa, corroborent les constats d’inefficacité 
productive déjà documentés dans la littérature sur le secteur minier artisanal. Par exemple, 
les travaux de Banchiriga (2010) au Ghana et de Hilson (2020) en Afrique de l’Ouest font 
également état de scores d’efficacité technique avoisinant 30%, confirmant que le sous-
usage des capacités productives est une caractéristique structurelle de l’artisanat minier, et 
non un phénomène circonstanciel propre au Kasaï. 
 

L’absence de lien significatif entre la taille des exploitations et l’efficacité technique rejoint 
les conclusions d’auteurs tels que Bryceson (2015) ou Cartier (2019), qui ont montré que, 
dans des contextes artisanaux, les rendements d’échelle sont souvent absents ou non 
linéaires. Cela remet en cause les politiques basées uniquement sur l’agrandissement des 
unités de production et plaide pour des approches davantage qualitatives. 
 

De même, l’effet non significatif de l’expérience rejoint les observations de Pedersen 
(2006) et Hentschel (2002), qui soulignent que l’expérience individuelle, si elle n’est pas 
accompagnée d’apprentissage formel ou de capitalisation des savoirs, a des rendements 
décroissants. Ce résultat interroge la pertinence des formations trop généralistes et non 
adaptées aux réalités du travail artisanal, déjà pointée du doigt par Hilson (2016). 
 

L’impact limité de l’accès au financement observé dans cette étude rejoint les conclusions 
de Guérin (2019), qui montrent que le crédit, sans accompagnement technique ni cadre 
incitatif, est souvent détourné vers des dépenses de consommation ou des investissements 
non productifs. Ceci contraste avec les résultats plus optimistes d’institutions comme 
la Banque Mondiale (2019) ou l’IGF (2020), qui voient dans le microcrédit un levier majeur 
de modernisation d’un optimisme qui semble devoir être nuancé dans le contexte artisanal 
congolais. 
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En revanche, le rôle modérément positif de l’association professionnelle rejoint les travaux 
de Geenen (2020) au Burkina Faso et de Smith et al. (2018) en Amérique du Sud, qui montre 
que les organisations collectives facilitent l’accès au marché, la mutualisation des risques et 
l’adoption de pratiques améliorées. Cette étude renforce ainsi l’idée que la piste coopérative 
ou associative est l’une des plus prometteuses pour sortir les creuseurs de la trappe à 
pauvreté. 
 

Enfin, la faible variabilité des scores d’efficacité entre les exploitants suggère, comme le 
soulignent Mangambu Mokoso (2023) et Alain Mujinga (2024), que les blocages sont moins 
individuels que systémiques : informalité, défaut d’encadrement étatique, captation de la 
rente par des intermédiaires. Cela confirme que la « malédiction des ressources », évoquée 
par Carabinier (2013) et Luabeya Kapiamba (2024), opère via des mécanismes 
institutionnels et non par une fatalité économique. 
 

En somme, cette étude confirme, affine ou nuance plusieurs résultats antérieurs, tout en 
soulignant la nécessité de politiques différenciées, adaptées aux réalités locales et 
privilégiant une autre approche. 
 

Conclusion 
 

Cette recherche a mis en lumière la situation alarmante de l'efficacité technique dans 
l'exploitation artisanale du diamant à Tshikapa, révélant une performance moyenne de 
seulement 26,5%. Ce niveau d'inefficacité généralisée, caractérisé par une faible variabilité 
inter-exploitant, suggère des contraintes structurelles communes affectant l'ensemble du 
secteur.  
 

Les résultats remettent en cause plusieurs paradigmes conventionnels du développement 
du secteur minier artisanal. Contrairement aux attentes, ni la taille des exploitations, ni 
l'expérience professionnelle, ni les facteurs institutionnels traditionnels (formation, accès au 
financement) n'émergent comme déterminants significatifs de l'efficacité technique. Cette 
constatation interpelle sur l'efficacité des interventions standardisées actuellement 
déployées. 
 

L'appartenance associative se distingue comme la piste la plus prometteuse, bien que son 
impact reste modeste. Cette tendance ouvre des perspectives importantes pour la 
redéfinition des politiques sectorielles, suggérant que les solutions collectives pourraient 
surpasser les approches individuelles dans l'amélioration des performances productives. 
 

Cette étude appelle donc à un changement fondamental d'approche : plutôt que de cibler 
l'optimisation de facteurs de production isolés, les interventions futures gagneraient à 
privilégier le renforcement des dynamiques organisationnelles et institutionnelles, dans une 
perspective systémique adaptée aux spécificités contextuelles du secteur artisanal 
diamantifère congolais. 
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Éditorial 

Le présent numéro supplémentaire 105 n°3 de la Revue du Centre de Recherche 
Interdisciplinaire de l’Université Pédagogique Nationale témoigne de la vitalité 
scientifique et de la richesse des recherches menées dans les milieux universitaires 
congolais. Rassemblant 25 articles issus de disciplines diverses, allant des sciences 
humaines et sociales aux sciences exactes, en passant par les domaines de la 
santé, de l’éducation, de l’économie, du droit, de l’agriculture et de la 
communication, cette publication met en lumière l’ancrage interdisciplinaire des 
problématiques contemporaines. 
Les auteurs interrogent des enjeux cruciaux pour la société congolaise et africaine 
: la crise sociale, les défis de gouvernance, les tensions identitaires, les inégalités 
éducatives, les mutations dans les pratiques agricoles, les dysfonctionnements 
dans le système de santé, la pauvreté, et l’impact de l’environnement sociopolitique 
sur la santé mentale et les relations humaines. Dans cette mosaïque scientifique, la 
rigueur méthodologique rencontre une profonde sensibilité contextuelle. Chaque 
article, dans sa spécificité, participe à un vaste chantier de compréhension, de 
critique et de proposition. 
Ce numéro illustre également le double rôle de la recherche universitaire : produire 
du savoir scientifique et fournir des outils d'analyse et d'action au service du 
développement. De l’analyse littéraire à la modélisation mathématique, de 
l'observation clinique aux évaluations économiques, les contributions reflètent la 
volonté de penser le réel, de comprendre les dynamiques sociales, de questionner 
les normes, mais aussi d’innover dans les réponses proposées. 
Dans un monde en mutation, marqué par des crises multiformes : économiques, 
écologiques, politiques et identitaires, la recherche interdisciplinaire devient une 
nécessité. Elle permet de croiser les regards, de décloisonner les approches et 
d’ouvrir la voie à des solutions plus complètes. Ce numéro en est une illustration 
tangible. 
L’équipe éditoriale exprime sa gratitude à tous les auteurs, aux comités de lecture 
et à l’ensemble des chercheurs qui contribuent, par leur engagement, à renforcer le 
rôle de l’université comme lieu de réflexion critique et d’innovation. Ce supplément, 
au-delà de la diffusion des connaissances, constitue un appel à poursuivre les 
efforts en faveur d’une recherche ancrée dans les réalités locales tout en étant 
ouverte aux standards internationaux. 
Profondément ancré dans le présent par l’analyse des réalités actuelles de la 
société congolaise, ce numéro se veut également une passerelle vers l’avenir, en 
contribuant à éclairer les politiques publiques, à inspirer les réformes sociales, 
éducatives et économiques, et à enrichir les pratiques professionnelles dans divers 
secteurs. 
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